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VIR ERGO PUGIL 

 
« Je suis un homme, donc un lutteur. » 

Le gantelet symbolise le combat et le 
défi au combat pour acquérir ou dé-
fendre ses droits ; le blanc, la pureté 
d'intention et l'honnêteté intellectuelle; 
la croix rouge, les sacrifices et l'orien-
tation que nous leur donnons. 

 
Vir ergo pugil. Cette devise 

veut souligner l'importance que 
nous attachons à cette capacité 
que, comme hommes, nous avons 
d'influencer, de transformer et 
même de diriger les événements 
et non de les subir bêtement. 

Vir ergo pugil. Nous sommes 
persuadés que notre esprit de 
classe, nous ne l'avons obtenu et 
fortifié que par et dans des efforts 
collectifs commencés avec succès 
dès la Méthode. Ces six années 
où, ensemble, nous avons mis le 
doigt sur les mêmes difficultés, 
les mêmes réussites, les mêmes 
échecs, les mêmes ambitions ont 
fait de nous des frères. Cet esprit 
de fraternité et de charité a permis 
à chacun de nous de se sortir de 
lui-même et de s'imposer par sa 
valeur personnelle. Grâce encore 
à un travail persévérant et à des 
initiatives parfois osées, nous 

avons montré notre vitalité 
d'abord à l'intérieur de la classe 
elle-même pour ensuite prendre 
une part de plus en plus impor-
tante et active dans les diverses 
activités du Séminaire : sports, art 
oratoire et musical, différents 
cercles... 

Vir ergo pugil. Devise qui nous 
animera dans les durs combats 
que nous réserve la vie. Chaque 
fois que le gant nous sera lancé, 
épreuves, attaques, injustices, 
nous nous devrons de le relever et 
d'engager la bataille avec ardeur 
et loyauté. Si terrible soit-elle, la 
lutte sera toujours belle pour qui 
gardera l'ambition de la gagner; et 
ainsi même les échecs seront un 
rebondissement vers la victoire. 
Mais à côté de ces combats 
épiques que peut-être seuls 
quelques-uns auront à mener, 
n'allons pas négliger les simples 

escarmouches, les luttes sourdes, 
sans gloire aucune, les petites 
attaques répétées qui usent les 
forces... La vie quotidienne quoi ! 
Défaites insignifiantes qui, 
additionnées, gâchent une vie, ou 
modestes victoires qui sont 
souvent le secret des grandes 
réussites. 

Vir ergo pugil. Mais il faudra 
« combattre le bon combat », le 
mener avec le bon camp, avec le 
camp de « celui qui a vaincu le 
monde ». Avec Celui qui a pro-
mis de ne pas nous abandonner 
durant le match de notre vie et de 
demeurer tout près, pour peu 
qu'on le veuille, jusqu'à la fin... 

 
Le président 
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